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Gelée blanche le matin. Toutes les Alpes
visibles tout le jour. Forts coups de Joran
par moments le soir.

Saatc-n.ra du Baromètre réduites à 0
saluait lut données de l'Observatoir e

Hauteur moyenne pour Neuchâtel 719am,6
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Fort vent S.-O. et nei ge pendant la huit.

Grêle el neige par moments jusqu'à 2 h.
après midi. Ciel clair le soir.

7 heures du matin.
Altitude. Temp. Barom. Vent. Ciel . .

1" avril 1128 +1.8 656 6 N.-E. Clair.

HirVKAU »U I.AC i
Du 1" avril (7 h. du m.) : 430 m. 290
Du S » 430 m. 810

PUBLICATIONS COMMUNALES
COMMUNE DE NEUCHATEL !

VAGCINATI0NSJ1FFICIELLES
Le docteur Arthur CORNAZ vaccinera !

d'office au Collège de la Promenade les ;
jeudis 4, 11 et 18 avril 1895, à 3 heures i
de l' après-midi.
3053 Direction de Police.

CONCOURS"
lia Communs© de Bôle met au con-

cours les t ravaux d'aménagement d'un
nouveau cimetière , soit terrassement ,
maçonnerie , serrurerie et plantation de
difléienls arbres. — Pour tous renseigne-
ments , connaissance des plans et cahiers i
des charges , s'adresser à M. Ulrich Am, I
des.-architecte , à Bôle.

Les soumissions devront être adressées, |
sous pli cacheté, à M. Marc Durig, pré- j
sident du Conseil communal, pour le. 5 ;
avril , au plus tard. 2928 ;

Conseil communal. j
».u.»«——____________—SjBSBHjjjg——a»*B_________>—— I

WWOT®ygg A ¥©TOBE

A veudre ou à louer
une maison d'habitation , nouvellement res- j
taurée, avec jardin d'agrément et potager, !
pavillon et poulailler. Distribution d'eau
dans l'appartement et jardin . Il serait
cédé a l'acheteur quelques ouvriers de '
vigne en plein rapport. Belle situation sur
la route de St-Blaise, à côté du tramway.
S'adresser à M. Jacob Jenny, propriétaire,
Port d'Hauterive. 2794

Sols à bâtir
A vendre un beau sol à bâtir , issue

sur deux routes. S'adr. chez M. Krebs,
rue de l'Hôpital n» 4. 3088~

PR0 JRIÉTÉ à vendre
dans le Vignoble , avec arbres fruitiers et
vignes. Le bureau Haasenstein & Vogler
indiquera. 2763c
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VENTES PAB VOIE D'ENCHÈR ES

Office des PonrsÉes de Neucliâtel
Vente aux enchères publiques

Le jeudi •» avril 1894, il 9 heures
du matin, à la Cour de la Balance, en-tre pôts Lambert , il sera procédé à lavente, par voie d'enchères publi ques
des objets mobiliers ci-après :

1 canapé étoffe grenat ; 1 table de nuit
bois dur:  I table ovale bois dur;  3 ebai-
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ses bois dur, recouvertes damas ; 1 lavabo
bois dur, recouvert marbre blanc; 1 lit
bois dur à deux personnes, complet;
1 bureau-secrétaire à trois corps, sapin.

La vente aura lieu contre argent comp-
tant et conformément aux dispositions de
la loi sur la poursuite.

Neuchâtel, 30 mars 1895.
3066 Office des Poursuites.

Vente de Bois
La Commune de Peseux vendra par

voie d'enchères publiques, dans sa Grande
Forêt, le samedi 6 avril prochain , les
bois suivants :

380 stères sapin ,
2300 fagots sapin ,

V2 toise mosets,
13 billons.

Le rendez-vous est à la maison du ,
garde forestier, à 8 heures du matin.

Peseux, le i" avril 1895.
3056 Conseil communal.

&BN0NCES BE TO1TO
GÏÏTQT D de printemps pour se-
wJUluJjJLI menée, à vendre, chez M.
Fréd. Verdan, aux Isles, près Areuse. 3082

A VENDRE
pour cause de départ, un potager
très peu usagé. S'adresser à M. Moll , à
Bevaix (Neuchâtel). 2970

TRUITES DE i'AREUSE
A vendre 50 li" jolies truites, ren-

dues vivantes en gire Neuchâtel ou à
domicile. S'adresser à Ed. Borel-Massard ,
à Couvet. 2948

ÉLEVAGE DES P0ISSINES
^̂ M*mâM 

-DE 
MCEJI B'EXPOSIÏ-M

Œufs à. couver cie :
Red-Cap Fr. 7.— la douz. Coucou de Maline . . Fr. 6.— la douz.
Espagnoles noires . . » 6.— " » Canards Rouen . . . » 6.— »
Dorking argentés . . » 5.- » Faverolle » 6.—
Wvandottes dorées. . » 6.— » „ , . . , ..
Naugasaki » 5.- » Paons bleus . . . .  s 1.-Ja  pièce.
Nègres soie . . . . » 6.- » Faisans communs . . » -.50 »
Cochins fauves . . . » 6.— » » dorés . . . » —.60 »
Houdan » 6.— » » argentés . . » —.60 »
Padoue argentées . . » 5.— » Colins de Cafornie . . » —.50 »

Poussins des races ci-dessus et œuf s à couver en dépôt chez
M. BOREL-MONTI , horticulteur, rue du Trésor n° 2 bis, Neuchâtel.

CH 3E3S 33J _£ "SL-
3 PRIX, ZU RICH 18©3 —o— 6 PRIX, ZURICH 1804

CHIEÎTS DE GARDE, DE LUXE ET D'ARRÊT
Pour cessation d'élevage de cette race, beau choix de chiens de garde et danois,

depuis te. 20. 3068

Henry ORCELLET,
Aviculteur-Éleveur.

U vient _JHW"W15F W ^TIB 
en nacons depuis 90 

centimes, ainsi que des
d'arriver du $j ii i  W i f j*~! j*~| H Potages à la minute, à l'épicerie et
Concentré H -* " -wA^A Jj S droguerie FJJOTBOJV, à Cormondreche.

Les flacons Maggi sont remplis de nouveau à très bon marché.

Garantie contre la gelée : "fllll E lî'âl Tlf IDPE1 Vente en 1394 :
dix ans. I UILt U AL I iylKuH 22 millions de tuiles.

lia meilleure et la plus ancienne tuile a emboîtement
Les tu iles à emboîtemen t fabriquées dans les usines d'Altkirch se distinguent

entre tontes par leur légèreté, leur grande solidité et leur résistance à la gelée qui
est démontrée par 60 années d'expérience sous les climats les plus rigoureux (Alpes,
Tyrol , Forêt-Noire, Jura , Vosges, etc.). Une couverture faite en tuiles d'Altkirch
n'exige aucun entretien et est assurée d'une durée indéfinie. C'est la couverture le
meilleur marché.

GILARDONI FR ÈRES - ALTKIRCH (ALSACE)
Inventeurs des tuiles à emboîtement.

Nombreuses références. — Renseignements aux dépôts :
A Neuchâtel, chez M. HœNICKE, Trésor 5. — Téléphone.
A Boudry, » A. QUARTIER , maître-couvreur.
A St-Blaise, » Ch. NYDEGGER , »

CONTINUATION DE LA LIQUIDATION
JUSQU'A REMISE DU MAGASIN 1855

chez M:me FREGH, rue du Seyon T
Dépôt des remèdes Mattei.

Établissement d'Horticulture
Clos des Roses — COLOMBIER — Clos des Roses

Le soussigné a l'avantage d'informer sa clientèle et le public en général de
Colombier et ties environs, que son nouvel établissement étant complètement terminé,

1 il peut, dès ce jour, satisfaire ù toutes les commandes qui lui seront faites.
Spécialités : Plantes fleuries et à beau feuillnge , bouquets en tous genres,

couronnes, fleurs coupées, rosiers, chrysanthèmes. Pour le printemps , grand choix
j de plantes pour massifs, telles que géraniums, fuchsias, anthémis, bégonias, hélio-
I tropes, etc., à des prix très modérés.

Comme par le passé, je continue à m'occuper de la création et de l'entretien de
; jardins, à forfait ou à la journée. Taille des arbres, fournitures et plantations, déco-
, rations. se recommande, Alfred DUBOIS, horticulteur,

Clos des Eoses , COLOMBIER,
j Expédition, au dehors. — Prix modérés.

Dépôt : Magasin M. GRISEL., rue Haute. 2809

U81MIE âïïIB FRÈRES
vnmtcm.A 'j tMT, _

Pierre Loti. — Jérusalem. 3.50.
S. Blandy. — Au tournant du chemin.

2 fr. 50.
Scilla. — Le roman de ma mère. 1 fr. 50.
çtesse Agénor de Gasparin. — La

femme et le mariage, avec préface
de Philippe Godet. 3 fr. 50.

ÂDcieonfl maison Alfred MOREL m
Paul G0LIM & C 1

SCCCESSEURS
3, TERRJBATJX, S J§§

Vins de Nenchatel vieux et ||/|'
nouveaux. ¦***

Tins rouges de table. Wm
Vins fins de France. 811 S

cÂvââ®
DU

P .ILAIS
Mise en perce prochainement du

VIST BLAMC 1894, snr lie,
et d'un

vase VIN J8LANC 1803.
S'inscrire à l'Etude WAVRE. 2574

M A G A§I N
DU

! Hue de l'Hôpital
OCCASION

Un lof de coupons de beaux
lainages, à 1 fr. le mètre.

Un lot de jaquettes.
Collets, caoutchoucs ponr da-

ines et fillettes, 2 fr. pièce.
Un lot de blouses laine pour

daines et fillettes, 1 fr. 50
pièce. 305i

Pour cessation de représentation , à
vendre

3 bicyclettes « OURAGAI »
pneumatiques, billes partout, cataloguées
700 francs , laissées à 380 fr. S'adresser
à M. H. Orcellet , à Cortaillod. 3069

Graine d'esparcette
à vendre, chez Jean Balmer, à La Bor-
carderie. 2894c

( BIJOUTERIE (̂  
HORLOGERIE Ancienne MaiBon

ORFÈVEERIE JMÏJAPT à Cil.
> Btsn flaoix dans tom lu graiei Fondée en 1833

-A-. ' JOBIN
i

S-ULCceoBoiar
IMalson dn Orand Hôtel dn Lac

NEUCHATEL
*̂ WJitHitfttMffl*fT13BIM-mBg.U|F'iu'-'i JJiammf _maa _̂ m_ tm_mm__o

ORANGES 3AHGU.HES
à 10 centimes pièce.

ORANGES BLANCHES
qualité extra,

| 2"« oueillette, à 10 et 15 oent, pièce.
Au magasin de comestibles§EINET «& nr-S
8, rue des Epancheurs, 8 831

É

Avec le plus
GRAND SUCCÈS

on emploie le

lui!.* Tstérilise

Laiterie d'Utzenstorf
comme nourriture des enfants nouveaux

nés. (H. 1409 Y.
Petite bouteille. . 20 centimes.
Grande bouteille . 30 »

DÉPOTS :
Neuchâtel : pharmacies F. Jordan et E

Bauler ;. comestibles, E. Morthier, rue de
l'Hôpital , et F. Gaudard, Faubourg de
l'Hôpital. — Corcelles : pharmacie F.
T.onVin — ItAmlrv - nhnrm nhannifz

j POTAGERS
j Potagers de différentes grandeurs, très
! bien conditionnés et à des prix avanta-
j geux, sont à vendre chez
I H" _E3I_L_X-,-A.XJID
! Atelier de Serrurerie, — Industrie 32.
| TÉLÉPHONE 946

! BOUTEILLES FÉDÉRAL ES
! CHOFINES, LITRES

de la Verrerie de SE M S A L E S
2i86 Représentant :

| Ernest MORTHIER , à Miel.
B

PAUL COLIN & Cie

VIN BLAHC NEOCHATEL
1894

! sur lies, cru de la ville, livrable en
j fûts et en bouteilles. %

Prière de s'inscrire au bureau ,
; Terreaux 2. 2682

A Tranrlpo deux chiens, âgés de trois
VBflUrc mois, excellents pour la

garde, ainsi qu 'une bonne chèvre.
S'adr. Trois-Portes 14. 3083c

l . 
__

Arrivage trois fois par semaine
BEURRE DE TABLE , 1" qualité,
à 1 fr. 40 la livre.—- Chnud Jail matin et
soir. Rue des Moulins 21. 2888o

i § VIN OE MALAGA DORÉ 1
i ||j IMPORTATION DIRECTE |; Sa G-aranti pur -i
H La bouteille , fr. 1.50 t '(_*

I Pharmacie DONNER 1
WÊ GRAND 'RUE 2079 a. <
p| 1VEUCHA.TEL Ëf

mî$MMïM$ Ë̂M$m&_ ^

PAPETERIE m
A. ZIMGIEBEL fils I

Rne du Seyon ||f
et nie des Moulins 8 S

Timbres en caoutchouc. H|
i Cachets à cire. <h,J%

Tableaux-réclames. i<âj

| Echantillons et prix-courants à fe;3
; disposition. 2922 I n|
1 '̂ W' ^^'

<
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Le conseiller Daumer et sa fille arpen-
taient un beau matin le boulevard qui
conduit a la gare. Mlle Sophie exhibait
ce jour-là une toilette nouvelle, et son
âme était passée tout entière dans l'effet
produit par l'ampleur de sa robe sur
ceux qui passaient. Elle fut tirée de la
contemplation de sa propre personne
ainsi habillée par une exclamation d'un
vieillard qui venait de les accoster, et
qui descendait le boulevard en leur com-
pagnie.

— Quel est ce jeune homme en grand
deuil qui vient de nous croiser, et auquel
Biaise Leroux donne le bras ? demanda-
t-il. II me semble reconnaître son neveu
Francis Lanceneur.

M. Daumer et Mlle Sophie répondirent
simultanément :

— C'est lui. 
kteproduction interdite aux journaux qui

a' •• •t pa« traité avec la Société des Gens de
l. n «lr (w .

— C'était bien Francis, Francis vêtu
de deuil et portant sur son visage des
traces si visibles du deuil intérieur que
Mlle Sophie avait senti je ne sais quelle
vague commisération envahir son cœur
de pierre.

— Ce bon Francis a perdu tout ré-
cemment sa mère, continua.le conseiller,
qui voulait beaucoup de bien à Francis
depuis qu'il lui avait demandé la main
de sa fille. C'est un jeune homme de
beaucoup de mérite.

— Il n'est pourtant pas devenu le suc-
cesseur de son oncle, il me semble.

— Parce qu'il ne l'a pas voulu.
— C'est un artiste, dit assez dédai-

gneusement Mlle Sophie, chez laquelle
les émotions n'étaient jamais de longue
durée ; et, comme il se trouve libre par
la mort de sa mère, il va habiter Paris ;
n'est-ce pas, mon père ?

— Oui , et il n'a pas tort. Il y a des
personnes qui lui prédisent un bel ave-
nir , à ce jeune homme.

— Pas M. Leroux, du moins, dit en-
core Mlle Sophie avec un sourire pres-
que spirituel .

— Oh I Leroux n'est jamais encoura-
geant dans ces sortes de questions ; c'est
un maître homme, qui va droit au fond
des choses, et qui ne se laisserait pas
leurrer d'espérances. Son neveu et lui
ont lutté longtemps, et je ne sais com-
ment Francis a pu remporter . Ce diable
d'homme sait ordinairement mener à
bien toutes les affaires dont il s'occupe.

— Je ne sais trop cependant s'il sers
heureux dans ses projets actuels, dit en
souriant le vieux cavalier de Mlle So-
phie.

— Quels projets ? demanda M. Dau-
mer.

— Mais, des projets de mariage.
— Bah 1 dit le conseiller ; Leroux a

vécu garçon et mourra garçon.
— Ce n'est pas ce qui se dit.
— C'est une plaisanterie, et voici ce

qui y a donné lieu : Quand on demandait
à Biaise pourquoi il ne s'était pas marié,
il répondait ou qu'il avait épousé son
étude, ou qu'il n'avait pas eu le temps.
Il a vendu son étude ; on a gratuitement
supposé qu'il songeait à se marier. Du
reste, ce ne serait point un parti à dé-
daigner. Biaise Leroux a une fortune
superbe. Comme il a la plus grande con-
fiance en moi, il m'a toujours un peu
consulté, dans ses grands maniements
d'argent. Sa fortune est presque double
de ce que l'on suppose.

— Je ne dis pas non, cher ami ; mais
l'homme n'est plus à son printemps, et
il n'a jamais été séduisant. Or il veut,
dit-on, une femme jeune, belle, et, s'il
est possible, riche. Vous avouerez que c'est
beaucoup demander. Mais, chut 1 le
voici, et il a toujours passé pour avoir
l'oreille irès fine.

M. Biaise Leroux, en effet , n'était plus
qu'à quelques pas d'eux, et le conseiller
l'obligea presque à s'arrêter en allant lui
tendre la main. M. Leroux salua Mlle

Sophie, dont l'œil terne suivait mélanco-
liquement une femme dont la toilette
était aussi nouvelle et beaucoup plus
élégante que la sienne.

Il paraissait soucieux pourtant.
— Eh bien ! Leroux, voilà donc votre

neveu parti pour la grande ville ? dit le
conseiller.

—- Oui, oui, répondit M. Leroux ; grand
bien lui fasse.

— Mais on disait encore hier chez le
procureur général qu'il y avait en lui
l'étoffe d'un artiste, mon cher ami.

M. Leroux leva les épaules.
— Oh I certainement, dit-il , mais, pour

mon compte, j 'aurais mieux aimé qu'il y
eût en lui l'étoffe d'un homme de loi. A
mes yeux, voyez-vous, c'est un homme
à la mer ; et c'est dommage. Mais vous
marchez comme si vous étiez en proces-
sion officielle , et je vous demanderai la
permission de vous quitter. Une femme
m'attend.

— Oh t oh t dit M. Daumer en riant.
— Et, bien qu'elle ne soit pas aussi

charmante que celle que je quitte pour
elle, continua galamment M. Leroux en
saluant Mlle Sophie, elle doit à ses soi-
xante-dix ans d'obtenir en ce moment
la préférence.

Il salua, et continua son chemin d'un
pas rapide. Arrivé sur la place des Lices,
il interrogea des yeux la façade ver-
doyante de la maison Rindebaud. Chose
rare, et véritablement surprenante , der-
rière les vitres claires du magasin cn

n'apercevai t pas le bonnet monumental
de Mlle Madelon. M. Leroux baissa la
tête et marcha droit à la maison. Il ou-
vrit la porte vitrée'; le magasin était
vide. Il appela Olive, Olive apparut.

— Que se passe-t-il donc ici ? demanda
M. Leroux.

— De tristes choses, répondit Olive
d'un air accablé. La pauvre petite Belle
a failli mourir, et j'ai cru que Monsieur
et Mademoiselle la suivraient.

— Diable ! Et vous, Olive ?
— Moi, je serais partie aussi , je pense ;

que voulez-vous que je reste faire dans
ce bas monde après eux, Monsieur ?

— Enfin , elle va mieux, ils vont
mieux ?

— Elle est hors de danger depuis trois
jours ; ce qui fait que Mademoiselle a pu
dormir deux bonnes nuits, et Monsieur
manger sa rôtie au vin avec son appétit
ordinaire ; ce qui les a tout à fait remis.
Vous ne me croiriez pas, Monsieur, mais
Monsieur n'a pas ouvert un seul de ses
bouquins depuis que Belle est restée
couchée. Les enfants, ça ensorcelle Mon-
sieur.

— Oui, et vous êtes tous de vieux
fous. Où est Madelon ?

— Dans la chambre de Belle, qui a
voulu se lever, mais qui n'a pas pu des-
cendre. Allez-y, Monsieur ; mais mar-
chez doucement, car elle dort peut-être.

M. Leroux, profitant de la permission,
monta au premier étage. La petite cham-
bre de Belle eût offert en ce moment un

PETITE BELLE

CHAMBRES A LOUER
A louer, à une personne soigneuse, deux

chambres contiguës, de préférence non
meublées. S'adresser faubourg du Lac 1,
2-ne étage. 3078c

Chambre meublée pour un monsieur,
rue du Château 7, 2me étage. 3074c

On offre à louer, à Saint-Biaise, au bas
du village, une jolie chambre, indépen-
dante, meublée ou pas. S'adr. Hôtel de
la Croix-Fédérale. 3089

COLOMBIER
A louer, à l'année ou pour séjour d'été,

deux belles chambres meublées, situées
au soleil. — "S'adresser à Haasenstein &
"Vogler. 3045c

Place pour un monsieur rangé, rae de
la Treille 4, 3™ étage. 3085c

Chambre au midi, avec bonne pension.
Faubourg de l'Hôpital 30, 2°"» étage. 2766

Jolie chambré meublée pour monsieur
rangé. Bercles 3, au 1er. 2986

On offre à louer
pour le 24 avril, à la rue de l'Hôpital,
une chambre non meublée. S'adresser à
MM. Court & Ce. 3014

Jolie chambre meublée pour un mon-
sieur. Temple-Neuf 16, au 3™. 3008c

Pour un jeun e homme rangé, une pe-
tite chambre meublée, rue de l'Orange-
rie 6, rez-de-chaussée, à droite. 2920

Belle chambre meublée. Place d'Armes
5, an l°r . 2693c

A louer, pour un monsieur, une jolie
chambre meublée. S'adresser au bureau
Haasenstein & "Vogler. 1977

Jolies chambres meublées, pour un ou
deux messieurs. Faubourg de l'Hôpital
38, l°r étage. 2788c

Jolie chambre meublée. Rue Coulon 2,
3-"° étage. 2965c

A. LOUER
Une chambre bien meublée, au soleil,
dans un beau quartier de la ville. S'adr.
à Haasenstein & Vogler, Neuchâtel. 2769

Chambres et pension. Rue Pourtalès 1,
rez-de-chaussée. 1972

A louer, de suite, jolie chambre meu-
blée, au soleil , Sablons n» 7, au rez-de-
chaussée. 3030c

A louer, une belle chambre meublée,
pour une ou deux personnes. Rue de
l'Industrie n° 28, au plain-pied. 3005

:Td0CATI0NS Bi¥ERglg
On offre à louer, pour le 1er juin 1895,

à la ruelle Breton, deux caves. S'adresser
à MM. Court & C'». 3015
**- *̂*>*l->WI->aaa\aaaaaa\aaaa->amMmÊ_WBl_ ^m *amm_^

ON DEMANDE A LOUER
On demande à louer, en ville, pour un

ménage tranquille de trois personnes,
deux chambres, une meublée et l'autre
non. Adresser les offres Hôtel des Alpes,
à la Gare. 3059c

On demande à louer une chambre meu-
blée, pour deux dames seules, ou, à défaut,
un petit logement. Offres à M"»» Frascotti,
rue de Flandres 7, Neuchâtel. 3103c

On demande à louer, pour Saint-
Jean, si p ossible au centre de la
ville, un rez-de-chaussée ou un
1er étage de 4 à 5 pièces; pour y
établir une pension alimentaire.

Adresser les off res à E. Bonjour ,
notaire, f aubourg du Lac 7. 2924

On cherche à louer un logement de 1
ou 2 chambres et cuisine, pour un petit
ménage propre et tranquille, au centre
de la ville ; a défaut, on partagerait nn lo-
gement. Le bureau Haasenstein & Vogler
indiquera. 2098
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OFFRES DE SERVICES
Une jeune fille, de langue française,

cherche une place pour aider dans un
ménage. S'adr. à M»69 Guillaume, Rampe
du Mail 4. 3075c

Une brave et honnête fille de 19 ans
cherche à se placer, à partir du 8 avril,
pour tout faire dans un petit ménage.
S'adr. Beaux-Arts 9, Ie* étage. 3093c

VOLONTAIRE
On désire placer une jeune fllle intelli-

gente, de l'âge de 14 ans, qui a fini ses
écoles, mais n'a pas encore fait sa pre-
mière communion , dans une honnête fa-
mille comme volontaire, où elle aurait
l'occasion d'apprendre la langue française.
S'adresser à M=» Schâfer, rue des Bou-
chers 4, Berne. (H-Y)

Jeune fille pour aider au ménage. S'adr.
rue St-Maurice 11, 3mo étage. 3104c

Une jeune Vaudoise de 19 ans cherche
une place dans une maison propre où
elle aurait l'occasion de se perfectionner
dans les travaux du ménage. Pour ren-
seignements, s'adresser rue de l'Hôpital
n° 18, uu 2mo étage. 3095c

Une jeune fille cherche place pour faire
un ménage soigné. S'adr. rue du Bassin 3,
1" étage. 3096c

Une bonne cuisinière cherche place
dans une bonne famille de deux ou trois
personnes. Entrée le 15 avril. S'adresser
à Mm" Suter, rue de l'Orangerie. 3048c

Une jeune fille cherche place, dès le 7
avril , pour garder des enfants ou aider
au ménage. S'adr. rue Pourtalès 3. 2997

Une bonne cuisinière, ayant de bons
certificats , cherche une place pour de
suite. S'adresser Chez Mm0 Stalder , In-
dustrie n» 19. 3004

DEMANDES DE DOMESTI QUES
On demande une domestique propre,

active, connaissant la cuisine et les divers
travaux d'un petit ménage soigné. S'adr.
au bureau Haasenstein & Vogler. 3079c

On demande pour de suite, une jeune
fille propre et honnête, au courant d'un
ménage soigné. S'adr. Maladière n° 26.

La Grande Brasserie de Neuchâtel de-
mande un voiturier sachant conduire et
soigner les chevaux; certificats exigés.
S'adr. à Haasenstein & Vogler. 3070

On demande, pour un hôtel , une fllle
de cuisine, forte et robuste. S'adresser
au bureau Haasenstein & Vogler. 3098c

On demande une jeune fille pour s'aider
dans un petit ménage. S'adr. Seyon 28,
!«"¦ étage, à droite. 3092c

On demande une jeune fille connais-
sant la cuisine et tous les travaux d'un
petit ménage soigné. S'adresser à MM.
Haasenstein & Vogler. 3003

2987 On demande, pour tout de suite,
deux bons cochers-voituriers. Inutile de
se présenter si l'on n'est pas capable. Le
bureau Haasenstein & Vogler indiquera.

On demande une fille robuste, propre,
honnête, sachant le français, pour tout
de suite. S'adresser rue du Môle 4, 3me

étage, de midi à 2 heures. 2930c
On demande, dès maintenant, une fille

propre et active , sachant cuire et faire les
travaux d'un petit ménage. Le bureau
Haasenstein & Vogler indiquera. 2886c

On demande dès maintenant, pour un
petit ménage, une cuisinière propre et
active. S'adresser sous chiffre H. 2511 N.
à Haasenstein & Vogler.

On demande, pour le 1er mai, une
bonne femme de chambre, connaissant
la couture et aimant les enfants. Adresser
les offres avec certificats et photographie,
si possible, case postale 4773. 2943

On demande, pour le 15 avril ou 1er mai,
une cuisinière de toute moralité et au fait
d'un service soigné. S'adresser au bureau
Haasenstein & Vogler. 3032c

On cherche une fllle de enisine,
forte, robuste et active. Gage : 15 fr. par
mois. Entrée le 8 avril. Adresser les of-
fres sous chiffre H. 2984 N., au bureau
Haasenstein & Vogler, qui les trans-
mettra.

On demande, de suite , une fille de toute
moralité, parlant français et connaissant
les travaux du ménage. S'adr. Epicerie
J. Besson, Parcs 8. 3047c

On demande, pour tout de suite, une
fille sachant le français et la cuisine, pour
tout faire dans un petit ménage soigné,
S'adresser chez Mmo Dubied-Rychner, rue
des Beaux-Arts 9, au 1er étage. 3018c

FFBES k DEMAMBEi BMPHJE
Un jenne tonnelier cherche place

pour tout de suite. Bon certificat. —
S'adresser l'après-midi à Mm° Robert, Cha-
vannes 14, 1er . 3071

CAVE deC.-A.PÉRILLARD
ANCIEN ENCAVAGE DE

M. MAX de MEURON

Vin blanc Neuchâtel 1894, à livrer en fûts
ou en bouteilles, sur lies.

Vin rouge crû de la ville 1894, à livrer
en fûts.

Vin blanc Neuchâtel 1892, en bouteilles,
sur lies.

Prière de s'inscrire au bureau, rue du
Coq d'Inde no 2. 1919

à^WLy > m 8 &8 JCAFE-r& fi

20 & 30 quintaux 'de paille de
froment, à vendre on à échanger
contre du fumier. S'adresser chez Justin
Ecuyer, à Corcelles. 3097c

A 'O'Otfrll'fi un '30n ^ros cn*eu de
Y C-ime garde, qni conviendrait

pour une ferme ou maison isolée. Rensei-
gnements chez Ad. Leiser, Ecluse 31. 2979c

ON DEMANDE A ACHETER
On demande la collection, à prix ré-

duit , du Tour du Monde, broché pu
relié, en bon état de conservation.

S'adresser sous chiffre H. 3062 N. à
Haasenstein & Vogler, à Genève.
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llliT OE GAFE
HUNZiKER

RECONNU LE MEILLEUR
remplace avan tageusement toutes les

chicorées et produits analogues.
EN VENTE PARTOUT

UN MARÉCHAL
expérimenté , désire acheter ou amodier
une forge, mais il faut qu'elle soit à
proximité d'une gare de chemin de fer.
— S'adresser à Haasenstein & Vogler, à
Neuchâtel, pour connaître l'adresse du
demandeur. 2442

APPARTEMENTS A LOUER
A louer, de suite, un petit logement

remis à neuf, composé de deux cham-
bres, cuisine et dépendances, situé à
Port-Roulant 9. Pour le visiter, s'adresser à
Mme veuve Breithaupt, Hôtel du Faucon,
le matin de 10 à 11 heures. 3061

A louer, pour le 24 juin , Avenue du
1er Mars n» 10, au 3m0 étage, un beau
logement de 4 chambres, alcôve, 2 cham-
bres hautes, cuisine avec eau, bûcher et
cave. S'adr. au Département des finan-
ces, au Château. 3072

Pour St-Jean, un logement de deux cham-
bres avec balcon , cuisine avec eau , cave
et galetas. Rue du Château 11. 3101c

Pour Saint-Jean, un • bel appartement
de six chambres, deux balcons, deux
chambres hautes, cuisine, cave, buan-
derie et jou issance du jardin. S'adr. au
rez-de-chaussée, rue de la Serre 2. 3090

A loner, pour St-Jean, deux beaux
appartements et un magasin situés
au quartier de l'Est. S'adresser Etnde
Borel & Cartier , Môle 6. 2086

Iniini* Pour Saint-Jean, Faubourg
lUUDl du Lac, un 3™ étage de

six i pièces et nombreuses dépendances. —
S'adresser Chemin du Rocher 9. 2180

A louer, pour St-Jean
Encore quelques logements de 4 à 5

chambres, bien situés. Un beau et grand
local avec cave , pour magasin. S'adr.
étude E. Bonjour , notaire, faubourg du
Lac 7. 2712

A louer, un petit logement d'une cham-
bre, cuisine et dépendances. S'adresser
au magasin Porret-Ecuyer, rue de l'Hôpi-
tal no 3. 2503
~A7ïouer, pour St-Georges ou St-Jean ,

rue du Concert 2, le 3me étage, composé
de 5 pièces, cuisine et dépendances. —
S'adreser au locataire actuel. 2217

A louer, pour St-Jean 1895, un bel ap-
partement de 5 chambres, chambre de
domestique et dépendances. — S'adresser
Orangerie 2, au l°f . 2257

A iouer, à des ménages tranquilles,
deux logements de '2 chambres, cuisine,
eau et dépendances. S'adr. Chavannes
n° 8, 1er étage. 2934c

A louer, rue Pourtalès
Pour St-Jeau, un logement de qua-

tre chambres et dépendances. Pour le
1er mai, une belle et grande cave. S'a-
dresser étude E. Bonjour, notaire, faub.
du Lac 7. 2711

A louer, pour Saint-Jean, au centre de
la ville, un logement de deux pièces et
alcôve, au 1er étage. S'adresser Râteau 1,
au 3°>e. 2947

A louer, pour St-Jean, à de petits mé-
nages tranquilles, 2 logements de 2 cham-
bres, cuisine et dépendances. S'adresser
rue du Seyon 20, 2me étage, de 1 à 2
heures, et le soir de 7 à 8 heures. 2795c

On offre à louer
pour le 24 juin 1895, au faubourg du
Crôt , un logement composé de 4 cham-
bres et dépendances, et une grande cave.
— S'adresser à MM. Court & G">, à Neu-
chàtel! 2990

Pour St-Jean , à nn petit ménage
propre et tranquille, un logement de
3 pièces et dépendances. S'adresser rue
St-Maurice 10, 3""» étage. ' 1701

A louer, à St-Blaise
pour le mois d'avril, logement de 5 piè-
ces, cuisine et dépendan ces, très bien
situé, au bord du lac. S'adr. à Haasen-
stein & Vogler, à Neuchâtel. 3020

378 À louer de suite, dans le bas de
la ville, un premier étage de 6 ou 7
chambres. S'adresser à Haasenstein &
Vogler. 

Pour cause de départ, à louer de suite
ou pour Saint-Jean, un logement de
deux grandes pièces, cuisine avec eau,
galetas et cave, situé au 2»»» étage,
Grand'rue n° 4, devant. Prix 480 francs.
S'adr. môme maison, 1er étage. 2651

VOLONTAIR E
Un jeune homme, bien recommandé

peut entrer immédiatement à l'étude déMM. Eugène Borel , avocat, et Fernand
Cartier, notaire, à Neuchâtel . 3937

On demande, pour servir dans ùïT rÎM-
gasin des Montagnes neuchàteloises deux
jeunes filles âgées d'environ 18 ans in-
telligentes et ayant bonne santé. Inutile
de se présenter sans preuve de toute
moralité. S'adresser au bureau Haasen-
stein Se Vogler. 2988

La FamilleSrpîSS:
rue du Château 11, offre un jeune homme
marié, sans enfants, comme valet de
ferme, régisseur ou concierge ; plusieurs
bonnes filles pour tout faire, femmes de
chambre et portiers. — Demande plu-
sieurs bonnes filles pour restaurants et
hôtels, ainsi que des sommelières. 3102c

Un jeune boulanger Allemand, ayant
d'excellents certificats, et qui a déjà tra-
vaillé dans la Suisse française, désire
place pour Pâques ou au commencement
de mai. 3064

Adresser les offres à M. Frédéric Gerber,
p. adr. M. U. Salzmann, Langnau (Berne).

UN INSTITUTEUR (Grisons)
cherche occupation lui offrant l'occasion
d'apprendre le français, soit comme ins-
tituteur, soit dans un hôtel ou ailleurs.
Offres sous H. 333 Ch., . à Haasenstein &
Vogler, Neuchâtel.

m m JARD INIER
marié, muni de bonnes recommandations,
bien au courant de son métier, sachant
les deux langues, désire une place
dans une maison particulière. Entrée à
volonté. Offres sous chiffres Uc. 1544 Y,,
à Haasenstein & Vogler, Berne.

Une demoiselle de 22 ans , parlant
français et allemand, désire se placer
dans un bon magasin, à Neuchâtel on
dans les environs. Adresser les offres à
M™ M. Matthey, rue Fleury n° 4, Neu-
châtel

^ 2889c

DEMANDEJE PLAGE
Un garçon de 17 ans , ayant un très bon

certificat, cherche place, de préférence â
Neuchâtel , où il pourrait apprendre la
langue française avec un petit gage.

Adresser les offres sous chiffre S1511 cZ,
à l'agence de publicité Haasenstein &
Vogler , Zurich.

Un j eune ouvrier cordonnier, désirant
se perfectionner dans son métier, de-
mande à se placer. S'adresser au bureau
Haasenstein & Vogler. 2912c

COMMIS
Un jeune commerçant bien instruit,

connaissant les trois langues du pays et
qui vient de finir son école de recrues
de cavalerie, cherche à se placer dans
une maison de banque de la Suisse fran-
çaise. S'adresser sous chiffre 0. 5201 B.,
à Orell Fûssli, annonces, Bâle.

APPRENTISSAGES
Apprenties couturières de la ville

sont demandées de suite, chez Mlle Gribi ,
rue J.-J. Lallemand 5. 2770

APPRffl TI DE COMMERCE
On demande à placer, dans une bonne

maison de commerce de Neuchâtel ou
Serrières, un jeune homme de bonne
éducation et parlant les deux langues. —
S'adresser, sous chiffre H. 2768 N., au
bureau Haasenstein & Vogler, Neochâtel.

Couturière
On demande, de suite ou pour Pâques,

une jeune fille comme apprentie. Adr.
Mme Barbier, les Charmilles, boulevard de
Grancy, Lausanne. (HL)

OBJETS PERDUS 00 TROUYf £
Perdu un billet de 50 francs. Le rap-

porterau magasin Piaget, Epancheurs. 3091c



ravissant sujet de tableau. De chaque
côté de la grande cheminée, les deux
vieillards, avec leur costume suranné ;
dans les cendres, Ronron , avec son air
centenaire ; Gare-à-toi, tout accablé, ac-
croupi sur les pieds de Belle, et, dans
un fauteuil , enveloppée de blancs vête-
ments, ses épais cheveux brillants épars
sur ses épaules, Belle, triste, pâle, ses
beaux yeux fermés, mais si jolie et si
touchante ainsi que M. Leroux s'arrêta
machinalement pour la contempler . Mlle
Madelon , en entendant la porte s'ouvrir,
avai t préparé le geste qui veut dire chut!
et l'avait adressé à l'arrivant. Donc M.
Leroux, après avoir dit bonjour d'un
geste à M. Michel, qui tenait entre ses
mains parcheminées la main fine et blan-
che de Belle, s'approcha de Mlle Madelon
sur la pointe des pieds, et s'assit tout
près d'elle.

— Vous voilà donc dans l'embarras
avec cette petite fille ? dit-il ; je vous
avais prédit que cela arriverait.

— Vous parlez trop haut , Biaise ; Belle
a le sommeil léger, je vous eu préviens.

— Dort-elle ?
— Oui, voilà une heure qu'elle repose

ainsi ; et, quand vous êtes entré, elle n'a
pas fait un mouvement : Belle t

Elle éleva la voix , et répéta :
— Belle !
Belle no bougea pas.
— Elle dort bien , comme vous voyez,

repritMUeMadelon avec joie. Dieu merci,
elle est sauvée !

— Mais enfin , que lui est-il arrivé ?
Elle se portait parfaitement quand j 'ai
quitté Rennes.

— Non. Depuis quelque temps elle
changeait , et sa tristesse augmentait. La
tristesse n'est pourtant pas naturelle à
vingt ans.

— Il y a des jeunesses tristes, Made-
lon . Rappelez-vous la mienne.

— Cette tristesse venait beaucoup des
circonstances, Biaise. A la mort de votre
père, vous vous trouviez dans une de
ces positions désespérées qui font mo-
mentanément envoler tout bonheur et
toute gaieté. Ii n'en est pas ainsi pour
Belle. Elle ne manque de rien dans le
présent, et nous ferons de notre mieux
pour que l'avenir ne l'inquiète pas non
plus. Non, non , cette enfant est, daDS ce
moment, un peu rongée par ce qu'on
appelle le mal du pays, et cela est de-
venu plus fort quand elle a su que Fran-
cis allait habiter Paris. Il avait passé
quinze jours là-bas, ils parlaient ensem-
ble de sa maison, de la mer, du vieux
Pilote. L'annonce de son départ lui a
donc produit un tout drôle d'effet. Elle a
pourtant aidé au déménagement de l'ate-
lier ; elle a voulu exercer la surveillance
que je ne pouvais exercer moi-même;
mais elle paraissait tout accablée, toute
souffrante , et , le soir même, elle a eu
un premier accès de fièvre .

— Enfin sa fièvre , à elle, est passée,
tandis que celle du pauvre Francis con-
tinue.

— Comment ! il est malade aussi ?
— Allons, Madelon , vous ne me com-

prenez pas. C'est la fièvre morale qui le
dévore, dont je parle. Quand je pense
qu'il a refusé mon étude, et que, sans
la mort de sa mère, il acceptait la
maigre place de clerc pour le reste de
ses jours ! Car il ne serait point arrivé à
ses fins en partageant sa vie ainsi qu'il
avait rêvé de le faire.

— Qui sait ?
— Enfin , le voilà à Paris. J'ai eu la

bêtise de lui accorder une petite pension
pendant deux ans : tout juste de quoi
vivre ; car je ne veux point flatter ses
manies, c'est bien entendu.

— Mais, en attendant, vous lui don-
nez la liberté de travailler. C'est très
bien, mon ami. Le fond, chez vous, est
meilleur que les apparences ; et, vrai-
ment, Francis méritait bien cela.

— Non, il ne le méritait pas ; c'est un
ingrat ; mais je l'ai vu si dévoué auprès
de sa mère, si désintéressé en toutes
choses, que je me suis montré faible.
Enfin , n'en parlons plus. J'avais formé
d'autres projets pour lui, et, tout der-
nièrement même, il m'était venu une
idée qui aurait achevé de cimente r notre
vieille amitié, ma chère Madelon.

M. Leroux s'interrompit pour regarder
Belle, et continua en se rapprochant de

(A suivre.)

Les Unions chrétienne* déjeunes gens,
Ear M. Ch. Correvon. —Neuchâtel , A.-G.

erthoud.
Une brochure à couverture élégante,

où un homme absolument qualifié pour le
faire expose l'histoire des Unions chré-
tiennes de jeunes gens, les principes qui
sont à la base de ces associations, l'œu-
vre que celle-ci ont entreprise et les ré-
sultats atteints, ainsi que l'organisation
générale des Unions. Ces trente pages
sont tout ce qu'il faut pour pouvoir;
moyennant une faible dépense de temps,
se mettre au courant d'un des mouve-
ments les plus remarquables de notre
époque.

Avez-vous des dettes ? Une des faces
de la question , par T. Combe. — Neu-
châtel, Attinger.

Voici une nouvelle brochure de T.
Combe, de la série de l'Union des femmes
pour le bien, aussi vraie, aussi vivante
que les précédentes. C'est le tableau des
souffrances qu 'attire sur elle-même une
jeune femme qui se laisse aller à faire
des dettes à l'insu de son mari.

Nouvelles leçons de choses pour l'en-
seignement musical , par M. Chassevant.
— Neuchâtel , Attinger frères .

Un joli album de 60 pages grand format
avec dessin et musique (rondes , danses,
etc.) qui , par le moyen d'ingénieux récits
ou de jeux amusants apprend aux bébés
la gymnastique ou la technique du piano,
les mouvements concernant les doigts :
ployer, écarter, déplacer les doigts, les
rendreindépendants, préparer les doigtés
de contraction et d'extension, exercer
les articulations, rendre le pouce indé-
Êendant , assouplir les poignets et les

ras, etc.

Agenda militaire. — Neuchâtel, Attin-
ger frères.

La sixième année de cette publication
utile aux militaires vient de paraître.
Elle va du 1er mars 1895 au 29 février
1896.

LIBRAIR IE
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CHRONIQUE DE L'ÉTRANGER

— Les feuilles helléniques annoncent
la mort , à l'âge de 116 ans, de M. Haf-
tas, qui a donné son nom à un des plus
beaux quartiers d'Athènes. Le défunt
était âgé de 40 ans lorsqu'éclata la lutte
sacrée. Il combattit à Chio, à Pétra , à
l'Acropole, et se distingua par sa bra-
voure dans plusieurs autres rencontres.
Ses funérailles ont eu lieu aux frais de
l'Etat. Une foule nombreuse suivait le
convoi. Les honneurs militaires étaient
rendus par un détachement des troupes
de la garnison d'Athènes.

— M. de Bismarck a profité, samedi
matin , de l'interruption des réceptions
pour faire une visite des cadeaux qui lui
sont arrivés de toutes les parties de
l'Allemagne et de l'étranger. Ces ca-
deaux remplissent plusieurs pièces du
rez-de-chaussée, ainsi transformées en
serre, en cellier, en garde-manger et en
bazar , selon les spécialités qui sont em-
pilées dans chacune.

Au premier coup d'œil, M. de Bis-
marck s'est écrié : «r Où mettrons-nous
ce qui viendra, si ça continue. Je n'ai
jamais rien vu de pareil. C'est insensé! »
Parmi les pièces monumentales, ila con-
sidéré surtout le grand brûle-parfum en
bronze des Allemands du Japon , haut de
trois mètres ; deux piles de fromages,
pesant l'une 120 ct l'autre 190 livres ;
enfin , un gâteau à branches de l'espèce
qu'on appelle . gâteau-arbre • et qui flé-
chissait sous son propre poids. « Il est
urgent de l'opérer », a dit M. de Bis-
marck.

Avec les fromages , dont affluent des
caisses de toute espèce et de toute di-
mension, luttent les envois de fleurs .
Puis viennent les bibles et les boissons.
Tout le pays rhénan a envoyé des vins ;
les autres contrées d'Allemagne, des
bières et des eaux-de-vie. L'Italie est
représentée par le marsala et le syracusa
de Crispi. Nombre de littérateurs ont
cru faire au jubilaire un présent rare et
un plaisir particulier en lui envoyant
leurs œuvres complètes. Les journaux
qui donnent ce détail ne disent pas que
M. de Bismarck ait feuilleté cette biblio-
thèque. Ils mentionnent en revanche
qu'il a examiné avec soin une paire de
bottes de cheval et plusieurs grandes
pipes dont il y a une collection choisie.
Quatre tonneaux d'huîtres, une carpe
énorme, des saumons fumés, du caviar,
des pâtés de foie gras ont déjà dû en
partie disparaître.

M. de Bismarck a conclu ses impres-
sions diverses en disant : » Je serai bien
content quand tout cela sera fini. »

(Voir suite en 4™« page.)

Perdu ou égaré, lundi 2o mars, de-
puis Colombier à Peseux, une platine 16'",
ancre, avec cadran 18'". — La retourner,
contre récompense, à M. P. Chopard, aux
Geneveys-sur-Coffrane. 3065

Un chien d'arrêt croisé, noir et brun ,
s'est rendu chez le garde communal à
Boudry. Le réclamer, contre les frais d'in-
sertion et de pension , d'ici au jeudi
4 avril. Passé ce terme, on en disposera. 3041
""Perdu , vendredi après midi, le long du
faubourg de l'Hôpital, une garniture en
perles noires. — La rapporter , contre
récompense, au bureau Haasenstein &
Vogler. 3°28

AVIS DIVERS
fj Sp- X.a Société de Navigation a

vapeur des lacs de Neuchâtel et Morat
a l'honneur d'informer le public que les
services des bateaux entre Neuchâtel et
Morat, sont repris dès aujourd'hui , aux
heures de l'horaire actuellement en vi-
gueur, et rappelle également que le dé-
part de la course des marchandises, mer-
credi prochain 3 avril , aura lien à 5 h. 30
du matin de Neuchâtel, et de Morat à
2 h. du soir.

Neuchâtel, le 2 avril 1895.
3105 Le Gérant.

Brasserie de . INDUSTRIE j

SALVATOR
En échange d'un garçon ou d'une fille ,

on désirerait placer en pension , dans la
Suisse romande, pour une année, une
jeune fille de 15 ans, qui aurait l'occasion
d'apprendre le français et de fréquenter
une école. Pendant ses heures de loisir,
elle aiderait aussi aux travaux du ménage.
Adresser les offres sous chiffre H. 2805 N.,
à Haasenstein & Vogler, Neuchâtel.

Grande salle des Conférences
JEUDI 4 AVRIL 1895

à 8 h. du soir

QUATRIÈME SÉANCE
DE

MUSIQUEdeOHAMBRE
PROGRAMME

Qaatnor pour instruments
à cordes, en do mineur,
op. 18 BEETHOVE N

Le tombeau, sonate pour
violon et piano (1697-1764) LECLAIR.

Quintette pour piano et
instruments â cordes, op. 34 BRAHMS.

PRIX DES PLAGES
Amphithéâtre numéroté . . . fr. 2.50
Parterre et galeries numérotées, » 2.—

Billets au magasin d'instruments de
musique Louis KURZ, rue St-Honoré 5,
et le soir de la séance à l'entrée. 3025

TAILLEÏÏSE
Nouvellement établie à Neu-

châtel, je me recommande aux
dames clo la ville pour tout ce
qui concerne mon état de tail-
leuse. Après nombre d'années
de pratique et d'expérience, je
puis garantir un travail soigné
et consoiencieux.

Mme 0. ROSSELET, Sablons 10.
Une demoiselle de Neuchâtel désire

trouver, pour le 15 avril 1895, une oom-
pagne de voyage pour Londres. S'adresser à
Haasenstein & Vogler. 2998

A*q.r X ss
M. Orcel, distillateur, sera avec sa

machine à vapeur dans la Commune de
Corcelles, le. 9 avril et jours suivants. —
Prière aux personnes qui ont des lies à
distiller de s'inscrire à l'Hôtel du Jura , à
Corcelles. 3063

L'attaque -brutale dont j'ai été victime de la part de MM. Leever frères, à
l'instigation de M. Frédéric Schmidt, au sujet d'un article tout à fait secondaire de
mon commerce, aura surpris chacun.

Voici, pour l'édification du public, la lettre que je reçois à l'instant de M. le
professeur Billeter :

RÉPUBLIQUE ET CANTON NEUCHâTEL, le 1« avril 1895.

DE NEUCHATEL
Monsieur ALBERT PETITPIERRE,

CHIMISTE CANTONAL Neuchâtel.

MONSIEUR,
En réponse à la demande d'explications que vous me faites, par j

votre lettre du 26 mars dernier, au sujet de la réclame qu'a faite à
votre préjudice la maison « Sunlight » dans les journaux de Neuchâtel,
en se fondant sur le bulletin d'analyse n° 103, Reg. n° 9, du labora-
toire cantonal, j'ai l'honneur de vous" certifier ce qui suit : ,

1» Il ne résulte nullement de l'analyse et n'est pas dit dans la con-
clusion que le savon Petitpierre est inférieur en qualité au savon Sun- ]
light ; j' estime que les deux se valent. \

2° La teneur en humidité de votre savon (20,5 °/0 d'après une analyse)
est parfaitement normale ; d'ailleurs, sans ôtre indifférente pour la qua-
lité d'un savon, sa richesse en eau est un facteur secondaire et variable.
Voici, du reste, la teneur en humidité de trois morceaux de savon !
Sunlight que j'ai fait prendre dans trois magasins de la ville :

Humidité Poids du savon Substance sèche
% en grammes en grammes

N» 1. 11,0 370 329
No 2. 18,5 405 330
No 3. 21,6 435 341

Moyenne . . 17,03 403 333,5
3o Je n'avais pas à m'occuper des conditions de vente des deux

savons, mais uniquement de leur qualité et c'est à celle-ci seule que se
rapporte la conclusion de l'analyse. Il va sans dire que de deux savons
de qualité équivalente celui dont, pour un prix donné, on achète un
poids plus grand de substance sèche, est Je meilleur marché.

Agréez, Monsieur, l'assurance de ma parfaite considération.

D' O. BILLETER, chimiste cantonal.

Il ressort de cette déclaration que M. Frédéric Schmidt a, dans le seul but de
me nuire fourni des bases inexactes et incomplètes à l'analyse pour en obtenir les
conclusions que l'on sait et qu 'il n'a pas reculé devant les plus malveillantes et les
plus perfides insinuations pour chercher à porter atteinte à mon honorabilité.

On me signale que cet odieux pamphlet est distribué, non seulement dans les
magasins du canton, mais encore dans la Suisse allemande.

LECTEURS, JUGEZ ! 3106
NEUCHâTEL, l»r avril 1895.

A l.Mt  PFTITPTFRRF!

j? Le prof .  Petoud avise ses élèves jr
ù qu'il est en mesure de reprendre (D
n ses cours interrompus pour cause A
X de maladie. Invite en même temps jjj
8 toute personne ayant une écriture g
S défectueuse à s'inscrire de suite, %
H* poste restante, Neuohâtel. 12 leçons Y
Ù suffisent pou r transformer la p lus U
m mauvaise écriture, malgré l'âge Q
X ou les dispositions de l'élève. Une X
Jjj belle écriture a sa valeur, et com- Y
(p bien de commis lui doivent en Q
jj) p artie leur p lace ?... 3029c fy
Jfb£34£$0'0'<--H£_ME9-<_3^£&€&04ï3-_t

| Hôtel et Café Je TEMPÉRANCE
rue du Pommier

NEUCHATEL.
Pension et restauration à toute heure.

On sert à l'emporté.
Café — Thé — Chocolat

Ka fraf chissements
Bons de 10, 20 et 30 cts. à distribuer,

ainsi que des bons pour logements. 2050

ÉCHANGE
Une famille à Berne désire placer

son garçon de 14 ans, qui voudrait ap-
prendre le français, dans une honorable
famille. En échange, on prendrait en
pension nn jenne homme qui pour-
rait apprendre la langue allemande. —
S'adresser à M. J. Roth, Mùnzangestellter,
Gerbergasse 21, à Berne. (Hcl537 Y)

jj§g_r* H. Ii. JAQUES, ancien mis-
sionnaire, pour répondre au désir qui lui
en a été exprimé, se met à la disposition
des personnes qui veulent recourir à
l'homéopathie. On le trouvera chaque
jeudi, Ecluse n° 2, au lor étage, de 2 à
5 heures, et chez lui, à Marin, chaque
samedi de 1 à 5 heures. 979c

MALADIES DES YEUX
Le »r VERRET, médecin - oculiste,

à Lausanne, reçoit à Neuchâtel, 3, rue
de la Treille, tons les mercredis, de
10 */4 heures à midi et demi. (H. 2225 L.)

On recevrait
à moitié prix de pension (50 Mk.) nne
jeune demoiselle pour la conversation j
française. En échange : allemand, anglais j
et musique. — M11" de Reutz, à Freiburg !
(Bade), Thurnseestrasse 41. (F 2766 Q*

HP" KOHLER ?*_£__; "2
Paris. Bercles 3. 3077c

F»_e:isrsioisr
soignée et jolies chambres. Le bureau
Haasenstein & Vogler indiquera. 2505
. i

SOCIÉTÉ DE MOHTEPOHI
à TUBPT

Le semestre d'intérêt des Obligations '
5 «/, % mines de Monteponi , au 1« avril,
est payable sans frais chez MM. Ber-
thoud & C'e, banquiers, à Neuchâtel, sur

, présentation du coupon échéant à cette
' date, et comme suit :

13 fr. 75 par coupon d'Obligation de
fr. 500 S. A.

13 fr. par coupon de L. 13.75 de L.
500 S. B., perte au change sur l'Italie
déduite. 3035

Le remboursement des titres apparte-
nant anx séries 15, 36, 48, 49, 58, sor-
ties, a lieu à la même caisse, sans frais.

Un échange !
Une bonne famille des bords du lac,

près de Zurich, voudrait placer son gar-
çon de 15 ans dans une famille respec-
table ' et où il pourrait fréquenter les
écoles. S'adresser chez M»° Thorens, au
Petit-Gortaillod. 3043c

Mlle HECfER , Tailleuse
"

12, Faubourg du Lac, 12
se recommande pour de l'ouvrage en

journée ou à la maison. 3076c
, ;

NOUVELLES POLITIQUES

Franco
La netteté avec laquelle le ministre de

l'agriculture a repoussé vendredi, à la
Chambre des communes d'Angleterre,
toute idée d'adhésion du Royaume-Uni à
la politique protection niste d'un grand
nombre de puissances européennes, a
désagréablement impressionné les amis
de M. Méline. Us ne soufflent mot de
cette déclaration si importante et si caté-
gorique. Ce que le minisire anglais a dit
au Parlement au sujet des résultats dé-
plorables donnés en France par le ré-
gime des tarifs de protection , se trouve
corroboré par une intéressante commu-
nication que M. Haguet, secrétaire de
l'Union franco-suisse, adresse aux jour-
naux de Paris.

De tous les points de la France, dans
le Nord , le Midi , l'Est et l'Ouest comme
au Centre, des protestations énergiques
s'élèvent contre le régime imposé a tout
le pays par les protectionnistes agricoles.
Ce qui est particulièrement intéressant à
signaler , c'est que des régions, qui n'ont

qu'un commerce très limité avec la
Suisse, n'hésitent pas, au point de vue
de la prospérité générale, à s'associer
aux vœux de l'Union franco-suisse. C'est
le cas de la chambre de commerce de
Dunkerque. Si la rupture n'a causé au-
cun préjudice notable au port de cette
ville dont la situation géographi que ne
comporte pas de relations importantes
avec la Suisse, elle ne forme pas moins
un vœu pour une entente, car cette rup-
ture 1 a causé un trouble profond dans
une grande partie de la France. Cer-
taines régions, les vallées du Rhône, de
la Saône et de la Loire ont vu brusque-
ment fermer à leurs produits (principa-
lement les vins) un débouché important.
Des centres industriels, Beauvais et
Reims pour les laines, Calais pour les
tulles, Ânnonay pour les cuirs et les pa-
piers, etc., se trouvent dans la même
situation que les régions précitées ».

D'autres Chambres énoncent haute-
ment leurs « craintes au sujet de l'isole-
ment de la France au milieu du monde
entier et de la ruine de tout son com-
merce d'exportation ». Celle de Bayonne
dit que le nouveau régime douanier
n'ayant pas été profi table, « il importe
d'arrêter une aussi désastreuse expé-
rience». On le voit, c'est de toutes les
parties de la France que s'élèvent des
protestations.

t Nous sommes loin des recettes pro-
mises, conclut M. Haguet, et les con-
quêtes qu'on nous a fail entrevoir se
changent tous les jours en défaites, non
seulement sur les marchés étrangers,
mais encore sur notre propre marché. »

— Dimanche, à Blois, il y a eu un
scrutin de ballottage pour une élection à
la Chambre. M. Gauvin , républicain , a
été élu par 7174 suffrages. M. Trégnier,
socialiste, en a obtenu 6632, et le comte
Salébery, royaliste, 3921.

Autriche-Hongrie
Ce n'est pas en Allemagne seulement

qu'on fêterait l'anniversaire de Bis-
marck. Une grande manifestation en
l'honneur de l'ex-chancelier d'Allemagne
doit avoir lieu à Graz, en Sfyrie. Le con-
seil communal a pris une résolution por-
tant que le bourgmestre irait saluer les
manifestants et qu'un chêne serait planté
sur une place publique en commémora-
tion de la fète. Mais le conseil avait es-
compté à la légère l'assentiment du gou-
verneur, qui a annulé la délibération.

Promesse, de mariage.
Oscar Tacchella, maçon, Tessinois, et

Garolina Gnechi, tailleuse, Tessinoise ; les
deux domiciliés à Neuchâtel.

Naissances.
28. Albert, à Jules-Albert Dellenbach,

voiturier, et à Marie-Elisabeth née Kauf-
mann.

30. Un enfant du sexe féminin, qui a
vécu quelques heures, à Paul-Auguste
Woodley, horloger, et à Marie née Des-
saules.

31. Marie-Louise, à Henri-Ferdinand de
Reynier, inspecteur d'assurances, et à
Emma-Louise née Suchard.

31. Marguerite, à Gottfried Ruchti , res-
taurateur, et à Louise née Javet.

Décàs.
29. Casimir-Otto , fils de Félix-Florentin

Cotting et de Elise-Emma née Gangnillet,
Fribourgeois, né le 7 avril 1894.

29. Louis-Ulysse, fils de Jean-Louis
Martin et de Pauline-Olga Tripet née Des-
saules, Vaudois, né le 26 mai 1894.

31. Elisa-Alice, fille de Charles-Albert
Matthey-Doret et de Zélie-Hélène-Elisa née
Niggli, Neuchâteloise, née le 12 mai 1884.

•1er avril. Auguste-Arnold, à Auguste
Mayor et à Jeanne-Fanny née Jaquet,
Vaudois, né le 9 janvier 1895.

ETAT-CIVIL DE NEUCHATEL

L'Institution Thuring-Merian, à Neu-
châtel, recevrait, en qualité de pension-
naires, des jeunes gens de langue fran-
çaise qui fréquenteraient les écoles de la
ville. Ces jeunes gens seraient reçus à,
un prix modéré, la Direction de l'Institu-
tion cherchant quelques jeunes gens pour
faire , dans les heures libres de l'Institu-
tion, la conversation avec les élèves
étrangers, ainsi sans perte de temps pour
leurs études.

Surveillance attentive, table bien tenue,
situation unique, terrasses, jardins, jeux ,
cabinet de bains. Occasion pour théolo-
giens et instituteurs.

Le directeur,
2833 A. THCTUNe.

Pension et jolie chambre, Industrie 15,
2°>e étage. 2789c

Jeunes gens aux études

OA ctB. le mètre t\A cts. le mètre
*¦" écrue «¦ ¦ blanchie

TOILE DE COTON
Toile de lin, Oxfords, Limoge, Essaie-
mains, Draps de lit en lin et mi-lin, de-
Suis 38 cts. le mètre, franco à domicile,

ouveautés en étoffes de haï.
«Ettinger d. C; Centralhof, Zurich.

Echantillons de toutes nos étoffes en
liquidation pour dames et messieurs,promptement franco. 25



CHRONIQUE NEUCHATELOISE

Monnaie italienne. — De la monnaie
italienne pénètre de nouveau en Suisse
avec les centaines d'ouvriers maçons
italiens qui arrivent chaque jour dans
notre pays depuis que la température
s'est radoucie. Il est bon de se rappeler
que cette monnaie n'a plus cours chez
nous.

Gymnastique. — La section du Locle
de la Société fédérale de gymnastique a
décidé de demander, pour 1896, la fète
cantonale de gymnastique.

Cernier. (Corr.) — Vous avez donné,
samedi, les noms des élèves de l'Ecole
d'agriculture qui ont obtenu le diplôme,
objet de leurs études.

Le rapport annuel de M. le directeur
Lederrey, dont nous avons eu le plaisir
de prendre connaissance, constate que,
contrairement à une opinion souvent
émise, la grande majorité des élèves
sortis reste fidèle à l'agriculture. La sta-
tistique suivante en fournit la preuve
évidente.

Sur les 113 élèves sortis de l'établisse-
ment depuis sa création en 188b, 4 sont
morts. Les autres se répartissent comme
suit quant à leurs professions : 39 em-
ployés agricoles, 33 propriétaires culti-
vateurs, 13 régisseurs de domaines, 6
enseignement agricole, 4 vétérinaires,
2 jardiniers, 5 négociants, 1 boulanger ,
1 juriste, 5 professions inconnues.

Ainsi 97 d'entre eux sont restés atta-
chés à l'agriculture ou à des professions
qui en dépendent.

Les 109 élèves vivants sont établis
dans les pays suivants : Suisse 77, Amé-
rique il , Afrique 4, France 3, Alle-
magne 3, Italie 2, Australie 2, Autriche
1, Roumanie 1, domicile inconnu S.

On peut se rendre compte, d'après la
situation de la plupart de ces jeunes
gens, des immenses bienfaits de l'ins-
truction professionnelle qu'ils ont ac-
quise.

Chacun se plaît à rendre hommags de
ces beaux résultats, au dévouement et à
la compétence de l'éminent directeur
que nous avons à la tète de notre éta-
blissement cantonal. Puisse-t-il consacrer
encore longtemps ses forces à la grande
et belle tâche qu 'il a entreprise !

DERNIÈRES NOUVELLES

Meuve ville, 1er avril.
La vente aux enchères des vins de la

cave de Berne a eu lieu samedi dernier
sur place. A l'exception d'un vase ré-
servé, tous les autres, crus de 1894, ont
été vendus, sous réserve de ratification.
Les prix ont varié! de 30 */s à 34 centi-
mes le litre.

Bienne, 1er avril.
L'introduction des tribunaux de prud'-

hommes a été votée hier par 593 oui
contre 29 non.

OIten, ier avril.
Jamais encore on ne vit passer à notre

gare autant d'Italiens. Samedi on a dû
faire pour eux un train spécial à desti-
nation de Bàle. Hier, tous les trains de
Lucerne ne contenaient presque que des
Italiens.

Lugano, 1er avril.
A la suite de l'intervention du con-

seiller d'Etat Colombi, qui a concilié ce
matin les patrons et les ouvriers, la
grève des maçons est aujourd'hui ter-
minée.

Granges (Soleure) , 1er avril .
Demain, assemblée extraordinaire de

la Commune politique de Granges. La
Municipalité proposera un secours heb-
domadaire de 500 francs en nature aux
familles des grévistes horlogers. Les re-
présentants ouvriers proposeront 2000
francs.

Berliu , 1er avril.
La ville est en fète. Les bâtiments pu-

blics et beaucoup de maisons particu-
lières sont pavoises. Le temps est su-
perbe. Une foule énorme se presse sous
les Tilleuls. Beaucoup de magasins sont
fermés. Les théâtres annoncent des re-
présentations de gala avec prologue de
circonstance. L'illumination s'annonce
comme devant être très brillante.

Friedriclisruhe, 1er avril.
Un cortège de 4000 étudiants , appar-

tenant à 30 universités, a défilé ce ma-
tin devant le château. Le prince Bis-
marck a été salué, lorsqu 'il est apparu
sur le perron , par d'interminables accla-
mations. Une adresse a été lue. M. de
Bismarck a répondu. Quelques étudiants
ont encore pris la parole, puis M. de
Bismarck s'est retiré et les étudiants sont
repartis.

(SERVICE SPéCIAL DE LA Feuille d'Avis)

Berlin , 2 avril.
Hier soir, au Palais royal , brillant dîner

de gala en l'honneur de Bismarck. L'enr
pereur a porté le toast de celui-ci dans
ces termes : « Vive Son Altesse le duc de
Lauenbourg, prince de Bismarck I Hourra !
hourra ! hourra t »

Londres, 2 avril.
La Chambre des Communes a voté en

deuxième lecture par 304 voix contre 260
le bill instituant la séparation dc l'Etat
et de l'Eglise dans le Pays de Galles.

Shanghaï, 2 avril.
Suivant une dépèche de Li-Hung-

Cbang, le Japon demanderait une in-
demnité de 400 millions de yens (soit
2 milliards de francs), plus la cession de
Formose et de la Mandchourie méridio-
nale.

Li-IIung-Chang serait décidé à rompre
les négociations plulAt que de consentir
à la cession de la Mandchourie.

QERH IEHES DÉPÊCHES

Bourse de Genève, du 1er avril 1895
Actions Obligations

Centrai-Suisse 687.— 8%féd.ch.def. 102.90
Jura-Simplon. 168.— 3l/s fédéral 87. 107 10

Id. priv. 595.— :S»/o Gen. à lots 108 —
Id. bons 19.- Jura-S., 372 % 508 —N-K Suis. nne. 697.— Franco-Suisse 

St-Gothard . . 922.- N.-E. Suis. 4% 514 —
Union-S. anc. —.— Lomb.anc.8% 369 —
Banque fédér. —.— Mérid.ital.8% 287 —
Union fin. gen. 576.— Doaan.ott.5°/0 — —
Parts de Setif — . — Prior. otto. 4% 485. —
Alpines . . . .  — .— Gonsol.oU.4°/0 — .—

_. Dsj mandi OBsrto&anges Franoe 100.27 100.32
4 Italie 95.- 95.75

Londres 25.31 2fi.35
Genève Allemagne. . . 123.85 124.—

Vienne 206.75 207.50

Cote de l'arg. fin en gren. en Suisse,
fr. 110.25 le kil.

Genève ler avril. Esc.Banq.duCom. 272°/0
Bourse de Paris, du 1er avril 1895

(Cours do clôture)
So/o Français . 102.75 Bq. de Paris . 75-1.50
Italien 5»/0 . . 88.B0 Comptoir nat. 596 25
RusselS9I ,3% 94.80 Gréd. lyonnais 822.50
Rus.Orien.4% — —  Suez 3425 —Egy. unif. 4% —.— Chem.Autrich. 927 50
Ext. Esp. 4°/0 74.87 Gh. Lombards 
Portugais 30/0 25.75 Gh. Méridion. 635 —Turc 4»/o . . . 26.77 Ch. Nord-Esp. lu.,.—

Actions Ch. Saragosse PS.75
Bq. de France —.— B111?; ottom.. 734 37
Crédit foncier 900.— Rio-Tinto . . . 831 87

BANQUE CANTONALE 1660

Nous sommes acheteurs d'obligations 4%
de chemins de fer et cantons suisses, rembour-
sables en 1895, au pair et intérêts à 4% jus-
qu'à l'échéance, moins escompte 3 %.

Nous sommes vendeurs de :
3 V2 "/o Jura-Simplon 1894, à 101.80 et int .
8V» °/o » (Brunig), à 101.50 » »
3 Va 7o St-Gothard 18J4, à 102.50 » »
4 % Banq. des Ghem. orientaux

1894, à 101.80 » »

AVIS UX AB0MHÈS
ÎHT" Les personnes dont l'abonnement

expire le 31 mars sont priée s de le renou-
veler. Tous les bureaux de posle effectuent
des abonnements à trois mois dès le
31 mars. — Sauf avis contraire, nous
prélèverons en remboursement, dès le
8 avril, le montant des abonnements
non encore réglés.

Toujours belle MACULATDRE à 30 cent,
le kilo , au Bureau de celte Feuille.

imprimerie H, VV *H .FKAT H A O

— La police a arrêté samedi , à Paris,
deux Russes qui avaient escroqué envi-
ron un millon de francs à des négociants
parisiens. Les escrocs envoyaient de
Kieff des circulaires dans lesquelles ils
Eroposaient de vendre de la poudre d'or,

es négociants qui acceptaient se ren-
daient en Russie, et on leur livrait con-
tre 60 à 80,000 francs de la poudre de
cuivre. Les escrocs, qui étaient venus à
Paris, ont été découverts et arrêtés.

— Dans la course de canots qui a eu
lieu samedi entre les universités de Cam-
bridge et d'Oxford , cette dernière a
gagné de deux longueurs.

— Un huissier accompagné de deux
témoins s'est rendu jeudi au ministère
des finances, à Rome, pour y procéder à
une saisie. Il s'est présenté au nom du
prince Altieri, qui , depuis plusieurs mois,
réclame sans succès le loyer du premier
et du deuxième étage de son palais, où
est installée la cour suprême de just ice.
Les journaux qui rapportent ce curieux
incident espèrent que le gouvernement
ne se fera pas tirer l'oreille plus long-
temps et qu'il n'exposera pas les vénérés
magistrats de la cour de cassation à être
expulsés de leurs locaux par le juge de
paix de l'arrondissement.

— Vendredi soir, à huit heures, une
collision s'est produite dans le détroit de
Messine, près du phare, entre deux pa-
quebots, le Brickburn et l'Alvah, por-
tant pavillon anglais. L'Alvah est allé
s'échouer sur la plage de Granatello, en
Calabre. Le Brickburn a pu gagner le
port de Messine. Il avait à bord , outre
son équipage, 100 passagers et 10 offi-
ciers français avec un chargement de
chaloupes fluviales démontées, prove-
nant de Toulon et allant à Madagascar.
Il jauge 2096 tonnes. Il a subi de graves
avaries. L'Alvah jaugeait 1442 tonnes,
avait à bord 28 hommes d'équipage et
venait d'Odessa avec un chargement de
blé.

NOUVELLES SUISSES

Grèves ouvrières. — On lit dans la
Fédération horlogère :

La Solidarité horlogère. organe officiel
de la Fédération ouvrière horlogère, con-
sacre un numéro spécial aux grèves so-
leuroises. Nous y voyons la confirmation
que l'origine de la grève de Bettlach est
bien, comme nous l'écrivait un corres-
pondant occasionnel, le refus de la fa-
brique de se rendre responsable du paie-
ment d'une amende de 200 fr. (réduite,
parait-il, à 80 fr.) infli gée par le comité
ouvrier à deux ouvrières.

La Solidarité horlogère envisage que
M. Kummer, chef de là fabrique incrimi-
née, a reconnu expressément le bien
fondé de l'amende infligée à ses deux ou-
vrières et qu'il a fait cette affaire sienne.

Ce journal en voit la preuve dans la
lettre suivante, que M. Kummer adres-
sait, le 4 février 1895, au comité direc-
teur de la fédération ouvrière horlogère.

« En possession de votre honorée du
24 janvier , je suis étonné de son conte-
nu, attendu qu'avec la fin de la grève
j'avais considéré cette affaire également
terminée, ce qui est aussi la cause qu'une
lettre à ce sujet du comité de la société
de Bettlach est restée sans réponse. J'a-
vais néanmoins recommandé aux deux
ouvrières en question, lorsqu'elles furent
invitées par le comité de Bettlach à une
entente, de chercher à s'arranger. Je
voudrais finalement vous conseiller d'être
modestes dans vos revendications et re-
commanderai alors aux intéressés de
payer une amende, mais dont le mon-
tant ne peut dans tous les cas pas se
chiffrer à celui que vous indiquez ».

Nous recevons d'autre part une nou-
velle correspondance, qui complète les
renseignements de la lettre que nous
avons insérée dans notre dernier numé-
ro. Nous en détachons les passages sui-
vants:

« Il y a quelque temps, le comité cen-
tral de la Fédération ouvrière frappait
d'une amende considérable deux ou-
vrières de Ja fabrique de Bettlach qui ,
dit-on , n'avaient pas observé les statuts
de la Fédération. Les ouvrières refusè-
rent de payer et furent traduites devant
le tribunal qui les libéra complètement
de toute indemnité.

1 On aurait pu croire que l'affaire se
trouvai t liquidée par cette sentence ;
mais loin de là. Dernièrement le dit co-
mité invita , sous menace de grève immé-
diate, la direction de la fabri que de
Bettlach à payer cette indemnité , ou à
renvoyer de suite les deux ouvrières.
Le directeur de la fabrique refusa net
une telle prétention et la grève fut dé-
clarée par le comité central ».

Zurich. — La Municipalité de Zurich a
a adopté un nouveau règlement sur le
service du feu. Ce règlement abaisse de
6500 à 1600 le nombre des pompiers, et
il est prescrit que ces derniers pourront
être requis pour le rétablissement de
l'ordre en cas de troubles à la paix pu-
blique.

Berne. — La semaine dernière les
hautes eaux du Doubs ont inondé une
Sarlie de Saint-Ursanne et des environs,

lardi et mercredi le cimetière était
complètement submergé, de sorte qu'il
aurait été impossible d'enterrer quel-
qu 'un.

— Dans une assemblée qui a eu lieu
dimanche, au Biergarten , l'Union ou-
vrière dc Berne a iidoplé le projet de
règlement du fonds pour la création
d'une maison des ouvriers à Berne , et a
en même temps approuvé le projet de

statuts de la société par action qui sera
fondée dans ce but . Le 1er mai sera cé-
lébré comme d'habitude.

En terminant, l'assemblée a exprimé
sa sympathie aux ouvriers horlogers
grévistes de Bettlach et de Granges, et
leur a promis son concours financier.

Soleure. — Les ouvriers des fabri-
ques d'horlogerie de Langendorf ont dé-
cidé de ne pas se joindre au mouvement
gréviste de leurs camarades de Bettlach
et Granges, et de continuer leur travail,
malgré le congé qui leur à été signifié
parles patrons.

— M. le professeur Walter von Arx ,
le chef de l'opposition , a refusé le poste
de directeur de l'Ecole normale du can-
ton de Saint-Gall, à Mariaberg , près
Rorschach , qui lui était offert.

Tessin. — Trois maçons italiens, qui
s'étaient livrés vendredi matin , à Lu-
gano, à des voies de fait pour empêcher
leurs camarades de travailler, ont été
arrêtés. Il est probable qu'ils seront ex-
pulsés.

Les entrepreneurs se déclarent prêts
à consentir à la fixation de la journée
de travail à dix heures ; ils admettraient
également une légère augmentation du
salaire des ouvriers, mais ils ne peuvent ,
disent-ils, aller plus loin cette année,
leurs contrats ayant tous été établis sur
la base des conditions de travail actuelles.

La Société des maçons a décidé de
suspendre la grève. Des pourparlers
sont engagés et l'on espère arriver bien-
tôt à un accord.

Fribourg. — Le niveau du lac de Mo-
rat monte toujours. L'eau atteint les
premières maisons de Montilier et cause
des dégâts aux propriétaires riverains.
Les deux grandes jetées du nouveau
port sont submergées, ainsi que le dé-
barcadère. Les débarcadères de Motier
et de Praz ont été démolis par l'eau et
les glaces.

Les familles BelPerrin , à Colombier ,
Areuse et Neuchâtel. Monsieur Georges
BelPerrin , en Australie, ont la profonde
douleur de faire part à leurs parents,
amis et connaissances de la perte cruelle
qu 'ils viennent d'éprouver en la personne
de leur bien-aimée sœur, belle-sœur et
tante,

Mademoiselle Rose BELPERRIN,
que Dieu a rappelée à Lui , dans sa 69"»
année, après une longue et pénible ma-
ladie.

Colombier , le 1er avril 1895.
Je serai toujours avec toi ;

tu m'as pri s par la main droite^
tu me conduiras par ton con-
seil, puis tu me recevras dans
ta gloire.

Ps. LXXm, v. 23-24.
L'ensevelissement aura lieu jeudi 4

avril, à 1 heure.
On ne reçoit pas. 3109

Conseil général de la Commune
Séance du 1er avril.

11 est donné lecture d'une pétition des
industriels de Serrières pour l'établisse-
ment à Serrières d'horloges électriques
publiques. — Renvoyé à l'examen du
Conseil communal.

Une autre pétition contient une pro-
testation des habitants du bas de l'Ecluse
contre l'abataçe de toute une li gnée d'ar-
bres, fait , suivant les 254 signataires,
sur simple ordre du directeur des tra -
vaux publics à la suite d'une demande à
cet effet de M. Jaccard et des proprié-
taires de l'immeuble appartenant à l'Ar-
mée du Salut. Les signataires demandent
qu 'on replante de nouveaux arbres à la
place des anciens. — M. A.-L. Jacot
donne quelques explications. Le Conseil
communal, en compensation d'une ser-
vitude consentie par M. Jaccard , avait
préavisé favorablement à l'abatage de
deux arbres ; mais l'ingénieur communal
confondit le préavis avec un ordre donné ,
et une pétition de la société des immeu-
bles salutistes ayant été mêlée à la ques-
tion , il en est résulté une confusion qui
a fait abattre les arbres qu 'on regrette.

Le rapport du Conseil communal sur
les comptes et la gestion de 1894. — Le
bud get prévoyait un déficit de 5,676 fr.
Les recettes et dépenses réelles ayant
été de 1,323,724 fr. 18 et 1,316,482 fr.
45 cent., il y a un boni de 7,241 fr. 73,
que le rapport propose de porter au
compte des exercices clos. La dette flot-
tante s'élève à 1,206,995 fr., chiffre dans
lequel les dépenses pour les forces mo-
trices de la Reuse entrent pour un peu
plus d'un million.

M. Ch. Perret rapporte sur la demande
de crédit pour la pose d'une conduite de
gaz sur la nouvelle route de Serrières.
La Commission conclut à l'adoption d'un
crédit de 17,000 fr. pourle premier tron-
çon seulement, soit pour le remplace-
ment de la coeduite Treille-Place Purry,
la pose d'une nouvelle conduite Place
Purry-Bains de l'Evole et la pose de qua-
tre nouvelles lanternes à gaz. Elle envi-
sage que pour les deux autres tronçons
il n'y a pas urgence et qu'on devrait
avant tout être fixé sur les résultats de
l'amenée de la force motrice et savoir si
la lumière électrique ne trouverait pas
là un usage tout désigné.

MM. Jeanrenaud et Martenet sont
d'avis qu 'il faut voter les trois tronçons
et ne pas priver de lumière certains
quartiers au profit d'autres quartiers,
qui sont déjà servis.

M. Jacot soutient le projet du Conseil
communal en faisant remarquer qu'il
prévoit que la dépense totale (43,000 fr.)
pourra être échelonnée. Il faut que la
conduite soit poussée jusqu 'au bout ,
sinon Serrières n'aura pas une pression
suffisante.

M. le rapporteur dit que le rapport
de la commission est le résultat d'une
transaction entre des opinions très diffé-
rentes. — M. Perrier demande le renvoi
de toute la question au Conseil commu-
nal : il trouve la dépense totale beaucoup
trop considérable a la veille de l'intro-
duction de la lumière électrique et la
dépense partielle inutile puisque le der-
nier bec de 'gaz va jusqu'au pont du
Seyon. Il propose, s'il s'agit d'améliorer
la situation de Serrières, de remplacer
l'eau de la conduite de Serrières, con-
duite défectueuse, par du gaz. — M.
Eug. Borel trouve mauvais le compromis
de la commission ; il est pour le renvoi
de toute la question , mais il veut savoir
avant tout si Serrières peut être alimenté
de gaz.

M. Alf. Bourquin est contraire à l'idée
d'accorder le crédit total. Il s'en tient au
rapport de la Commission.

M. Martenet maintient sa manière de
voir et croit de plus qu 'on pourrait
installer une conduite d'eau en même
temps que la conduite de gaz sur la nou-
velle route. II demande le renvoi au
Conseil commnnal pour une étude dans
ce sens.

, M. Alph. DuPasquier se prononce pour
le renvoi.

M. Jacot ne voit pas ce que le Conseil
communal pourrait apporter de nouveau
dans une nouvelle étude. Puis aurons-
nous l'électricité au ier septembre, et,
l'ayant , commencera-t-on l'éclairage par
Serrières et la route des bords du lac ?
Quant à l'eau , le projet existe d'établir
une canalisation de Serrières jusqu 'au-
dessous de la propriété Haîusler.

Prennent encore la parole, MM. Jean-
renaud , Alf. Borel , Perret ,' de Pury,
Martenet , Krebs, Perrier, Benoit.

Au vote, le renvoi de toute la question
à la première session d'automne est voté,
sur un amendement de M. Alf. Borel.

M. Strittmatter , rapporte sur la de-
mande d'une subvention à la Société de
navi gation à vapeur. Au lieu de 1500 fr.
ce serait 5000 fr. que la Commune don-
nerait pendant quinze ans. La commis-
sion recommande ce sacrifice , qui est
en quelque sorte rendu nécessaire, mais
elle y met comme condition que pareille
somme soit votée par les cantons de
Neuchâtel , Vaud et Fribourg. Elle a dû
renoncer à lier à cette question celle du
niveau du lac. La Commune aurait une
place sur cinq dans le Conseil de direc-
tion de la Société de navigation.

M. Jeanrenaud insiste pour qu 'on mette
comme condition à cette subvention un
niveau du lac suffisant. Après lui par-
lent le rapporteur et MM. G. de Coulon,
Alfred Borel, Benoit , puis les articles
sonl votés et le projet adopté à l'una-
nimité.

La séance est levée à 7 h. 10. Sessior
close.

Fraternité du Vignoble.—- L'assemblée
générale de la Fraternité du Vignoble a
eu lieu dimanche à Neuchâtel.

Le comité, après avoir présenté l'ex-
posé do ses comptes et de sa gestion ,
qui ont été approuvés , a lu un rapport
concluant au paiement de 600 francs
par décès d'un de ses membres au lieu
de 1,000 fr. comme cela avait lieu jus-
qu'à présent. La plus grande partie de
ceux qui ont pris la parole ont combattu
cette proposition , et ont demandé l'étude
d'une augmentation de 10 fr. des primes
à payer ainsi que le rétablissement du
paiement annuel de 1 fr. à 2 fr., ou le
retour à l'ancien mode de vivre, soit
paiement de 1 fr. à la mort de chaque
membre, et même la dissolution de la
Société.

• Ala votation , la proposit ion du comité
ayant été repoussée à une très grande
majorité, le comité a donné sa démis-
sion et demandé qu 'il fût procédé à la
nomination d'un nouveau comité.

Le rapport ayant parié de décisions
qui seraient prises par la nouvelle légis-
lature au sujet des Sociétés du genre de
celles de la Fraternité du Vi gnoble , un
des membres de l'assemblée a prié le
comité de continuer à rester en fonctions
jusqu 'à ce que le Grand Conseil ait sta-

tué à cet égard. Cette proposition a été
approuvée à l'unanimité à peu près et
le comité a retiré sa démission pour le
moment.

Soupes d'hiver du Vauseyon. — On
nous écrit :

La mort de M. Périllard , ami dévoué
de notre quartier et du service des sou-
pes d'hiver et qui donnait généreuse-
ment son temps et son matériel pour la
distribution quotidienne de cet aliment,
a brusquement terminé l'exercice de
1894-95, au commencement de mars. Si
nous venons aujourd'hui seulement
adresser aux journaux un petit compte-
rendu de ce qui a été fait durant cette
dernière période, c'est que nous n'en
connaissions pas encore le résultat finan-
cier. Aujourd'hui , grâce aux généreux
donateurs , qui d'une façon si bienveil-
lante s'intéressent à noire quartier , nous
pouvons, en les remerciant bien sincè-
rement, annoncer que nos comptes bou-
clent sans déficit. Il a été distribué, tant
aux habitants qu'à l'école du Vauseyon,
6845 litres (4664 en 1893-94) d'excel-
lente soupe, 26 familles comptant 141
personnes, dont 96 enfants , en ont pro-
fité avec reconnaissance. .

Merci à tous ceux qui contribuent à
la bonne marche de cette œuvre utile.

Amis gymnastes. — Samedi, la soirée
de la Société des Amis gymnastes avait
attiré un public nombreux au Chalet de
la Promenade. Les exercices ont été faits
à la satisfaction de chacun , surtout les
préliminaires, qu'on a redemandés.

, CHRONIQUE LOCALE

Les membres de la Société des Ca-
rabiniers de Kenchateï sont informés
du décès de

Alice MATTHEY-DORET,
fille de leur collègue M. Matthey-Doret.

L'enterrement aura lieu mardi 2 avril
courant, à 1 heure.

Domicile mortuaire : rue des Beaux-
Arts 1. 308I

UG COMITÉ.

Messieurs les membres de la Société
suisse des voyageurs de commerce
sont priés d'assister au convoi funèbre de

Alice MATTHEY-DORET.
fille de M. Albert Matthey-Doret , leur
collègue.

L'enterrement aura lieu mardi 2 avril
courant, à 1 heure.

Domicile mortuaire : rue des Beaux-
Arts 1. 3084c

IJS COMITÉ

Monsieur et Madame Albert Matthey-
Doret et leurs enfants, Madame veuve Lydie
Matthey-Doret, à Couvet , Madame veuve
Niggli , à Schaffhouse , Mesdemoiselles
Maria et Flore Matthey-Doret , à Couvet ,
Monsieur Samuel Niggli , à Berne, Madame
Caroline Matthey-Doret, à Corcelles, Mon-
sieur Célestin Guyenet, à Plancemont, et
les familles Matthey-Doret et Berthoud
ont la profonde douleur de faire part à
leurs parents, amis et connaissances de
la perte bien cruelle qu 'ils viennent de faire,
en la personne de leur chère fille , sœur,petite-fille, nièce et parente,

Alice MATTHEY-DORET ,
que Dieu a retirée à Lui , aujourd'hui ,
dans sa llm» année, après une longue et
pénible maladie.

Neuchâtel , le 31 mars 1895.
Mes pensées ne sont pas vos

pensées et mes voies ne sont
pas vos voies, dit l'Etern el.

Esaïe, chap. LV, v. 8.
Que la volonté du Seigneur

soit faite .
Actes, chap. XXI, v. 14.

L'enterrement, auquel ils sont priés
d'assister, aura lieu mardi 2 avril cou-
rant, à 1 h. après midi.

Domicile mortuaire : rue des Beaux-
Arts 1.

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire part. 3054


